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Inventaire des pollinisateurs
d'une toiture vegetalisee urbaine

Vincent SONNAY1 & Jerome PELLET1

SonnayV. & Pellet J., 2016. Inventaire des pollinisateurs d'une toiture vegetalisee urbaine. Bulletin de la
Societe vaudoise des Sciences naturelles 95:5-19.

Resume
Dans les villes, les toitures vegetalisees peuvent constituer des habitats de compensation ä meme

d'heberger une biodiversite elevee. Ces surfaces peuvent en particulier favoriser les pollinisateurs
dont la diversite diminue ä proximite des centres urbains. Afin d'etablir des recommandations

quant ä leur amenagement et leur gestion, un inventaire des papillons de jour (Rhopalocera et
Heterocera: Zygenidae et Hesperidae) et des abeilles sauvages (Hymenoptera: Apidae) a ete realise

sur une toiture vegetalisee en ville de Lausanne durant le printemps et 1'ete 2015. Des sessions

de chasse ä vue completees par l'utilisation de pieges colores ont permis l'identification de 9

especes de papillons et 34 especes d'Apidae. Parmi les especes d'Apidae, 5 appartiennent ä la Liste

rouge des abeilles menacees de Suisse (Andrena cineraria, Halictus subauratus, Megachile rotundata,
Osmia submicans et Bombus humilis) et 3 (Colletes daviesanus, Hylaeus nigritus et Osmia adunca)

n'avaient encore jamais fait l'objet d'observation sur le territoire de la commune de Lausanne.

L'influence de la composition floristique des toitures vegetalisees, de la disponibilite de sites de

nidification ainsi que de la competition avec l'abeille domestique sur la diversite des pollinisateurs
sont discutes et font l'objet de recommandations de gestion.

Mots cles: Apidae, abeilles sauvages, Apis mellifera, papillons de jour, pollinisation, biodiversite, espaces verts,
Lausanne

SonnayV. & Pellet J., 2016. Pollinators inventory on an urban green roof. Bulletin de la Societe vaudoise des
Sciences naturelles 95:5-19.

Abstract
Urban green roofs constitute secondary habitats for many species, and harbor a high species
richness. These surfaces typically favor pollinators whose diversity usually decreases with

proximity to urban centers. In order to provide guidance on green roofcreation and management,
we undertook a survey of butterflies (Rhopalocera and Heterocera: Zygenidae and Hesperidae)
and wild bees (Hymenoptera: Apidae) on a large green roof in Lausanne in 2015. Active netting
combined with passive colored plates trapping sessions allowed for the identification of 9 butterfly
and 34 wild bees' species. Among them, 5 belong to the Swiss red list of threatened wild bees

(Andrena cineraria, Halictus subauratus, Megachile rotundata, Osmia submicans et Bombus humilis)
and 3 had never been previously observed in Lausanne (Colletes daviesanus, Hylaeus nigritus et
Osmia adunca). This paper discusses how the floristic composition, the availability of wild bees

nesting structures, and competition with the honey bee influence pollinators' diversity on green
roofs.

Keywords: Apidae, wild bees, Apis mellifera, butterflies, pollination, biodiversity, parkland, Lausanne.
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Introduction

La vegetalisation des toitures est une technique ancestrale qui a fait une reapparition
progressive en Suisse des le debut des annees 1970, en reponse notamment au deficit en surfaces

vertes dans les centres urbains (Beins-Franke & Heeb 1995). En milieux bans, les toitures

vegetalisees participent ä la retention et a l'epuration des eaux de pluies et jouent un role dans

l'attenuation des variations de la temperature ambiante (Beins-Franke & Heeb 1995). Par

ailleurs, Brenneisen (2003, 2006) a montre que ces toitures peuvent fournir des habitats de

compensation pour certaines especes menacees et plus generalement contribuer ä favoriser la

biodiversite en milieu urbain.

A Lausanne, le potentiel pour l'amenagement de toitures vegetalisees est important et les

autorites communales soutiennent activement ce type de realisations depuis 2012 dans le cadre

d'une politique en faveur de la nature en ville (Adriaens 2014). Au printemps 2014, profitant
de la mise en place de panneaux solaires photovoltai'ques sur le toit de la halle sud du complexe
de Beaulieu en ville de Lausanne, le Service des Pares et Domaines (SPADOM) a procede ä

une vegetalisation du toit plat de ce batiment dans un double but:
reduire les pertes de rendement induites par la surchauffe des panneaux solaires durant
la periode estivale ä travers la regulation de la temperature ambiante par l'evapotranspi-
ration des plantes,
favoriser la biodiversite urbaine et plus particulierement les pollinisateurs dont la diver-

site diminue ä proximite des centres urbains (Deguines et al. 2016).
Afin d'evaluer l'efficacite de cet amenagement en regard des pollinisateurs, le SPADOM a

commande la presente etude, articulee autour des principaux objectifs suivants:
etablir un inventaire des papillons de jour (Rhopalocera et Heterocera: Zygenidae et

Hesperidae) et des abeilles sauvages (Hymenoptera: Apidae),
identifier les especes remarquables qui colonisent les toitures vegetalisees,

etablir des recommandations pour la mise en oeuvre et l'entretien de toitures vegetalisees

en faveur des pollinisateurs.

Materiel et Methode

Zone d'etude

Le complexe de Beaulieu se situe en pleine ville de Lausanne (Plateau suisse), ä une altitude
de 540 m. La halle d'exposition sud (coordonnees 537'535/l 53*300) est coiffee d'un toit
plat d'une surface de 6'500 m2. Cette toiture a connu une premiere vegetalisation en 2011

par epandage d'une couche d'environ 8 cm de Substrat maigre a base de matiere minerale

industrielle additionnee d'un melange grainier du commerce. A la fin de l'annee 2013, cette
surface a ete equipee de panneaux photovoltai'ques. Ces panneaux ont alors ete lestes par l'ajout
localise d'environ 6 cm du meme substrat que celui utilise precedemment. L'ensemble de la

surface a fait l'objet d'une seconde vegetalisation des le printemps 2014, par l'addition d'un

melange grainier du commerce contenant plus de 60 especes de plantes differentes conjoin-
tement ä la mise en terre de plantules (dans les deux cas il s'agissait uniquement d'especes

indigenes et d'ecotypes suisses). Concernant ce deuxieme mode de vegetalisation, la toiture a

ete divisee en quatre zones (presentant toutes une surface libre - sans panneau solaire - egale),
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chacune caracterisees par une densite et une composition specifique en plantules differentes

(ce dernier parametre a conduit ä designer ces quatre surfaces se rattachant ä l'Alysso-Sedion et

au Xerobromion sous les appellations « Eboulis », « Garide », « Pre sec » et « Prairie »). A noter

que ces surfaces ne font l'objet d'aucun traitement particulier (ni fauche, ni arrosage, ni amen-
dement, ni produits phytosanitaires). Par ailleurs, dans le cadre de la presente recherche, une
surface temoin situee au niveau de la plate-bande sise au pied nord de la halle etudiee a ete

integree (sous 1'appellation « Temoin ») (figure 1). Cette surface temoin se compose de 6 sous-

unites qui, par opposition au reste de la plate-bande fauche bimensuellement, font l'objet
d'une fauche tardive biannuelle (15 juin et Ier octobre). La vegetation au niveau de ces 6 zones

refuges constituant la surface temoin est comparable et se rattache ä celle d'un päturage de

basse ou moyenne altitude (Cynosurion).

Methodes d'inventaire

Quatre sessions de chasse ä vue ont ete realisees dans des conditions d'ensoleillement parfaites

en date du 22 avril, 28 mai, 30 juin et 30 juillet 2015. Ä chacune de ces occasions, les cinq
surfaces d'inventaire (« Eboulis », « Garide », « Pre sec », « Prairie » et « Temoin ») etaient par-
courues selon un transect aleatoire durant 20 minutes par un observateur unique equipe d'un
filet entomologique et cherchant ä capturer tous les papillons de jours et Apidae passant ä sa

portee. Alors que les papillons captures etaient identifies sur place et directement relaches, les

Apidae ont ete captures et prepares pour une determination au laboratoire (exception faite
de Apis mellifera, Bombus gr. terrestris et B. lapidarius qui ont generalement fait l'objet d'une
identification sur place avant d'etre relaches).

i jl 1° m Prairie Eboulis O Pre sec Garide Temoin

Figure 1. Vueaeriennedu toitdela halle sud du complexede Beau lieu et des differentes surfaces d'echantillonnage.
© swissimage.
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Figure 2 Pieges attractifs colores utilises pour inventorier les pollinisateurs appartenant ä la famille des Apidae sur
la toiture vegetalisee de la halle sud du complexe de Beaulieu.

Conformement aux recommandations faites par Wilson et al. (2008), cette premiere me-
thode d'inventaire a ete completee par l'utilisarion de pieges attractifs colores. Dans le cas

present, il s'agissait de recipients circulaires de couleur jaune vif d'une vingtaine de centimetres

de profondeur remplit d'un liquide ä base d'ethylene glycol (figure 2). Les pollinisateurs attires

par la couleur du recipient se noient dans ce liquide et y sont conserves jusqu'au moment du
releve. Chacune des quatre surfaces d'inventaire situees sur la toiture vegetalisee a ete equipee
d'un piege du 22 avril au 30 juillet 2015. Leur contenu a ete releve ä six reprises (05.05, 28.05,

10.06, 30.06, 20.07 et 30.07.2015) entre ces deux dates et prepares pour une determination

au laboratoire.

Resultats

Papillons de jour
Les 15 observations de papillons se repartissent entre 9 especes dont aucune ne presente un
Statut de priorite particulier en regard de la derniere Liste rouge (Wermeille et al. 2014)

ou du Reseau ecologique cantonal (BEB SA 2012) (tableau 1). Tant en termes d'abondance

que de richesse specifique, c'est la surface « Eboulis » qui semble etre la plus attractive pour
les papillons de jours. Notons encore que le site est utilise pour la reproduction par certaines

especes (p. ex. Cupido alcetas observe en train de pondre sur Anthyllis vulnerarid).

Apidae

Le suivi realise en 2015 a conduit ä l'identification de 344 individus d'Apidae appartenant ä 34

especes differentes. Parmi les 34 especes inventorizes, la majorite d'entre elles (20 soit 59 %)

ont ete capturees uniquement par la methode de la chasse ä vue. Les pieges attractifs colores

ont quant ä eux permis l'identification de 4 especes additionnelles (12 %). Enfin, les especes
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inventoriees par les deux systemes d'echantillonnage sont au nombre de 10 (29 %) (figure 3).

La chasse ä vue est done la methode d'inventaire la plus efficace.

Especes inventoriees

Parmi les 34 especes d'Apidae identifiees ä Beaulieu, 5 appartiennent a la Liste rouge des

abeilles menacees de Suisse (Amiet 1994): Andrena cineraria, Halictus subauratus, Megachile

rotundata, Osmia submicans et Bombus humilis (toutes classees dans la categorie « vulnerable

»). Parmi ces especes, Halictus subauratus est egalement une espece prioritaire du Reseau

ecologique cantonal vaudois (BEB SA 2012).
II est interessant de relever que ce travail a permis d'observer 3 especes (Colletes daviesanus,

Hylaeus nigritus et Osmia adunca) qui n'etaient jusqu'alors pas repertoriees parmi la faune

Tableau 1 Especes de papillons de jour (Rhopalocera et Heterocera Zygenidae et Hesperidae) inventoriees
ä Beauheu durant la saison 2015 et nombre d'individus identifies au niveau de chacune des cinq surfaces

d'echantillonnage («Eboulis», «Garide», «Pre sec», «Prairie» et «Temoin») La colonne «LR» designe les

especes appartenant ä la Liste rouge des papillons diurnes et zygenes menaces en Suisse (Wermeille etal 2014)

en indiquant leur categorie de menace (LC, non menace, NT, potentiellement menace), et la colonne « REC»les

especes prioritaires du Reseau ecologique cantonal (BEB SA 2012)

Especes LR REC Eboulis Garide Pre sec Prairie Temoin Total

Papilionidae

Pieridae

Pieris napi LC 1 1 1 3

Pieris rapae LC 1 1

Nymphalidae

Aglais urticae LC 1 1 3 5

Vanessa atalanta LC 1 1

Satyridae

Lycaenidae

Celastnna argiolus LC 1 1

Cupido alcetas NT 1 1

Polyommatus bellargus LC 1 1

Polyornmatus icarus LC 1 1

Maniola jurtina LC 1 1

Hesperiidae

Zygaenidae

Richesse speeifique 7 2 2 2 0 9

Abondance totale 7 2 4 2 0 15
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I Chasse ä vue

Pieges attractifs colores

I Chasse a vue et pieges attractifs colores

Figure 3 Comparaison du nombre d'especes d'Apidae inventoriees uniquement durant les sessions de chasse

3 vue, uniquement au moyen des pieges attractifs colores ou alors conjointement ä travers ces deux methodes

Apidae de la commune de Lausanne (base de donnees du Centre suisse de cartographie de la

faune, extrait du 17.04.2015) (tableau 2).

Attractivite des surfaces prospectees
L'abeille mellifere {Apis mellifera) est dominante dans les 5 surfaces echantillonnees (entre
48 % et 67 % des individus captures). Son abondance etant peu informative sur l'attractivite
des surfaces pour les Apidae au sens large, eile est exclue de la suite des analyses. Parmi les 5

surfaces echantillonnees, c'est la « Prairie » qui presente ä la fois la plus grande richesse speci-

fique et la plus grande abondance en Apidae. Les 4 surfaces restantes montrent entre elles des

chiffres sensiblement proches pour ces deux parametres (tableau 2).

Tableau 2 Especes de la famille des Apidae inventoriees ä Beaulieu durant la saison 2015, et nombre d'individus
identifies au niveau de chacune des5 surfaces d'echantillonnage Lacolonne« LR »designe les especes appartenant
a la Liste rouge des abeilles menacees de Suisse (Amiet 1994), et la colonne « REC» les especes prioritaires du

Reseau ecologique cantonal (BEB SA 2012) La colonne « Lausanne » indique les especes pour lesquelles il s'agit
de la premiere observation pour la commune de Lausanne La colonne «Regime trophique» (sources, Paul

Westrich comm pers, Amiet 1996, Amiet etal 1999,2001,2004,2007,2010, Amiet & Krebs 2014) distingue les especes
polylectiques des especes oligolectiques pour lesquelles la(les) famille(s) de plantes auxquelles elles sont liees

sont mentionnees Enfin, la colonne« mode de nidification »(source, Amiet & Krebs 2014) classe les especes selon

qu'elles ont l'habitude de nicher dans des galeries creusees dans le sol (terricole), dans des trous ou anfractuosites

preexistantes (cavicole) ou encore dans des cavites du bois mort (xylicole)

Especes
Regime
trophique

Mode de
nidification en

—I

uLU
C£

d>
C
to
_[

Eboulis
Garide

Pre

sec

Prairie
Temoin

Total

Colletinae

Colletes daviesanus Asteraceae terricole X 3 3 6

Hylaeus hyalinatus polylectique terricole/xylicole 2 2

Hylaeus nigritus Asteraceae terricole/xylicole X 4 4 8

Hylaeus punctatus polylectique terricole/xylicole 1 7 1 9

Hylaeus signatus Resedaceae terricole/xylicole 3 3
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Especes
Regime
trophique

Mode de
nidification

o;
1

u
LLl
QE

Lsne

Eboulis
Garide

Pre

sec

Prairie
Temoin

Total

Andreninae

Andrena cineraria polylectique terricole X 1 1

Andrena dorsata polylectique terricole 1 1

Andrena gravida polylectique terricole 2 2

Andrena minutula polylectique terricole 1 1

Andrena nigroaenaea polylectique terricole 2 1 3

Andrena ovatula polylectique terricole 1 1

Haiictinae

Halictus subauratus polylectique terricole X X 5 5

Hahctus tumulorum polylectique terricole 1 1 2

Lasioglossum laticeps polylectique terricole 3 3 1 7

Lasioglossum malachurum polylectique terricole 1 1

Lasioglossum mono polylectique terricole 3 3 2 8

Lasioglossum nitidulum polylectique terricole 1 1 2

Lasioglossum politum polylectique terricole 1 2 3

Lasioglossum
punctatissimum

polylectique terricole 1 1

Lasioglossum villosulum polylectique terricole 1 1

Melittinae

Megachihnae

Anthidium oblongatum Fabaceae
Resedaceae

terricole 1 1 2

Megachile circumcincta polylectique terricole/xylicole 1 1

Megachile rotundata polylectique terricole/xylicole X 1 1

Osmia adunca Boraginaceae terricole/xylicole X 3 3

Osmia submicans Fabaceae terricole/xylicole X 1 1

Henades truncorum Asteraceae xylicole 1 1

Apinae

Eucera nigrescens Fabaceae terricole 1 1 2

Anthophora quadnmaculata polylectique terricole 2 2 4

Bombus humihs polylectique cavicole X 1 1

Bombus hypnorum polylectique terricole/cavicole 1 1

Bombus lapidanus polylectique terricole/cavicole 9 6 4 9 1 29

Bombus pascuorum polylectique terricole/cavicole 1 2 3

Bombus gr terrestris polylectique terricole/cavicole 4 2 5 6 4 21

Apis melhfera polylectique cavicole 45 34 52 39 37 207

Richesse specifique 11 10 11 19 11 34

% Richesse 32 29 32 56 32 100

Abondance totale 71 52 78 82 61 344

%Abondance 21 15 23 24 18 100

Abondance (sans Apis
melhfera)

26 18 26 43 24 137

% Abondance (sans Apis
mellifera)

19 13 19 31 18 100
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Parmi les 34 especes recensees, 8 (24 %) sont oligolectiques (tableau 2). Les 26 occurrences
relevees pour ces especes oligolectiques se concentrent au niveau de la « Prairie »(15 occurrences

de 6 especes differentes). Cette surface heberge done 57 % des individus oligolectiques
recensees pour seulement 24 % de l'abondance totale observee.

Discussion

Echantillonnage
Les pollinisateurs sont des especes qualifiees de « cle de voüte » en raison de la disproportion
entre leur biomasse et leur role au sein des ecosystemes (Kleijn et al. 2015). Les representants
les plus typiques de ce groupe fonctionnel sont les dipteres, hymenopteres, coleopteres et lepi-
dopteres. Ces taxons sont extraordinairement diversifies et les etudes sur les pollinisateurs se

concentrent le plus souvent sur les mieux connus et documentes d'entre eux comme les pa-
pillons de jour et les abeilles sauvages. Un inventaire des pollinisateurs soufifrira done toujours
d'un biais lie ä la systematique et aux connaissances ecologiques disponibles.

Les deux groupes de pollinisateurs suivis en 2015 sont diversement informatifs. Les Apidae

presentent une richesse et une diversite elevee qui permet de maximiser le contraste ecologique

entre les communautes observees sur les differentes parcelles (Fortel etal. 2014). Au contraire,
les papillons de jour sont peu abondants et faiblement diversifies dans l'espace urbain. Leur

urbanophobie (Deguines 2015) les rend ecologiquement moins informatifs.
Etablir un inventaire de reference pour de tels groupes est delicat, en particulier sur une

seule saison. Chaque session d'echantillonnage apporte son lot d'especes nouvelles, et il est

delicat de couvrir efficacement 1'ensemble de la periode phenologique d'interet (mars a oc-
tobre) avec un nombre limite de sessions d'echantillonnage (Bellmann 1999). II est done fort
probable que les communautes identifiees ne representent qu'un echantillon de la faune locale

des groupes suivis. On peut toutefois speculer que 1'image obtenue durant l'ete 2015 est

süffisante pour renseigner le gestionnaire sur les forces et faiblesses des milieux naturels amenages

sur les toitures.
Sur les 34 especes d'Apidae inventoriees ä Beaulieu, il est interessant de constater que 20

d'entre elles, et parmi celles-ci l'ensemble des especes menacees, ont ete capturees uniquement
lors des sessions de chasse ä vue. A l'inverse, seules 4 especes ont ete inventoriees uniquement ä

l'aide des pieges attractifs colores (figure 3). Bien qu'il soit caracterise par une meilleure repro-
ductibilite (Westphal et al. 2008), le piegeage est done beaucoup moins efficace que la chasse

ä vue et souffre de deux desavantages majeurs:
il ne donne pas de renseignement sur les relations entre plantes et pollinisateurs,
il n'est pas specifique et peut conduire ä affaiblir les populations d'insectes pollinisateurs

en piegeant un grand nombre d'individus (Rüssel et al. 2005). Cette seconde

assertion est particulierement importante dans le contexte urbain ou les populations
d'Apidae considerees sont souvent petites et fragiles (Bates et al. 2011).

Ainsi, pour d'eventuels futurs travaux d'inventaire portant sur des surfaces limitees et isolees

en milieu urbain, nous nous joignons aux conclusions de Cane et al. (2000) et recommandons

de privilegier la chasse ä vue.

12 Bulletin de la Societe Vaudoise des Sciences Naturelles, volume 95 (2016)
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Figure 4. Comparaison saisonniere de la vegetation sur la toiture de Beaulieu; fin mai (photo de gauche), la

diversite florale est importante; fin juillet (photo de droite), la secheresse et la chaleuront eu raison de la plupart
des plantes et les ressources en nectar et pollen se font extremement rares.

Phenologie

Les inventaires portant sur plusieurs annees successives permettent de s'affranchir des aleas

meteorologiques qui peuvent constituer un biais important. A cet egard, l'ete 2015 fait figure
d'exemple: 89 individus d'Apidae ont ete recenses durant la session de capture realisee fin

juin contre seulement 2 individus pour celle de fin juillet. Ceci est sans aucun doute a mettre
en lien avec les conditions de secheresse qui prevalait alors (MeteoSuisse 2015) et qui ont

provoque la disparition prematuree de la quasi-totalite des ressources en nectar et pollen sur
la toiture (figure 4). Notons encore que la conduite d'inventaires sur plusieurs annees permet
egalement de tenir compte des eventuelles evolutions des ressources florales au cours du temps.
Cet element est particulierement pertinent dans le cas de la toiture de Beaulieu qui n etait en

2015 que dans sa deuxieme saison de vegetation et dont la composition florale evoluera dans

les annees a venir.

L'espace urbain est caracterise par une mosai'que de petits espaces verts, intensement entre-
tenus par les proprietaires prives et les gestionnaires des espaces verts. Ä l'exception des surfaces

refuges mise en place par le SPADOM a travers la ville, les toitures vegetalisees sont les seuls

refuges ä l'abri des fauches, tontes ou autre modes de gestion eliminant les sources de nour-
riture pour les pollinisateurs. Le suivi de la surface temoin (« Temoin ») au pied des halles de

Beaulieu est particulierement informatif: lors du dernier passage fin juillet, la surface avait ete

fauchee, faisant chuter le nombre d'individus recenses (hors A. mellifera) ä 2 contre 15 le mois

precedent. Cette observation permet de mettre l'accent sur l'importance de preserver des

terrains maigres et des ressources florales sur l'ensemble de la periode d'activite des pollinisateurs.

Sonnay V. & Pellet J. - Inventaire des pollinisateurs d'une toiture vegetalisee urbaine. 13



Flore et pollinisateurs

Les donnees actuellement ä disposition relativement ä la vegetation sur la toiture de la halle de

Beaulieu sont incompletes puisque, comme evoque precedemment, elles datent de la saison

2014 et ne concernent que les plantules mises en terre et non les plantes issues des melanges

grainiers ou de la colonisation spontanee.
Selon les travaux de Zurbuchen & Müller (2012), les families de plantes presentes a

Beaulieu hebergeant la plus grande diversite de pollinisateurs Apidae sont les Rosaceae, les

Fabaceae et les Lamiaceae. II apparait toutefois que la vegetation de cette toiture reste impar-
faitement adaptee aux besoins des Apidae potentiellement presents dans la region. Le deficit
est particulierement marque chez les Fabaceae et les Asteraceae, deux families particulierement
importantes pour les abeilles sauvages (Westrich 2015).

A titre anecdotique, signalons encore l'abondance d'Echiurn vulgare (Boraginaceae) au

niveau de la « Prairie », une plante que Ton ne retrouve nulle part ailleurs sur la toiture de

Beaulieu et qui contribue largement ä l'attractivite superieure de cette surface. En effet, cette

plante est connue pour fournir des ressources en nectar et en pollen ä une grande diversite de

pollinisateurs Apidae (Corbet 1978). II est egalement interessant de noter qu'Osmia adunca,

une petite abeille sauvage connue pour se nourrir exclusivement sur les plantes du genre
Echium, n'a ete observee qu'au niveau de la « Prairie ».

Complementarite des habitats
Si les abeilles sauvages capturees sur la toiture de Beaulieu etaient toutes a la recherche de nectar

ou de pollen lors de leur capture, aucun indice ne nous permet de confirmer que la toiture
vegetalisee peut etre utilisee comme site de nidification. Les especes terricoles comme Colletes

daviesanus ou Andrena cineraria creusent des galeries plus profondes que la hauteur du substrat

disponible sur les toitures vegetalisees, elles proviennent done necessairement d'ailleurs. C'est

egalement le cas des especes sociales comme les Bombus. La presence d'especes typiques des

transitions forestieres comme les Megachile, Osmia ou Lasiogossum circumcincta laisse egalement

penser que ces individus viennent de plus loin puisqu'aucun massif forestier nest situe
ä moins de 400 m.

Certaines especes rubicoles (dont la nidification se fait dans les tiges mortes) pourraient
etre efficacement favorisees par l'ensemencement avec des grandes plantes ä tige creuse ou
medullaire. Actuellement, seuls Echium vulgare ou Agrimonia eupatoria peuvent potentiellement

jouer ce role ä Beaulieu. Dans le cas des toitures vegetalisees equipees de panneaux pho-
tovoltai'ques, un tel ensemencement entrerait en conflit avec la production electrique, mais il
devrait etre retenu partout ailleurs.

De nombreuses etudes (par exemple Pfiffner & Müller 2014) ont demontre que le succes
de reproduction declinait rapidement avec la distance entre le site de nidification et les sources
de nourriture. II conviendrait done d'amenager des structures facilitant la nidification des

Apidae sur les toitures afin d'en augmenter l'attractivite et d'ameliorer la capacite de soutien de

ce type de milieux pour les pollinisateurs.
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Recommandations

Amelioration de l'offre florale pour les pollinisateurs

Les abeilles sauvages constituent un groupe ecologique complexe du point de vue du regime
trophique. Elles se repartissent le long d'un gradient allant des especes les plus generalistes (po-
lylectiques) a meme de prelever du pollen et du nectar sur de nombreuses plantes appartenant
ä des families variees, jusqu'aux especes les plus specialisees (oligolectiques) qui se nourrissent

sur un seul genre de plantes. La composition florale au sein d'un perimetre donne va done

largement influencer les especes d'abeilles sauvages que l'on pourra y rencontrer.
Certaines families de plantes - Rosaceae, Fabaceae, Asteraceae, Lamiaceae, Apiaceae,

Boraginaceae, Dipsacaeae - presentent un interet superieur de ce point de vue-lä (Terzo &
Rasmont 2007, Zurbuchen & Müller 2012). Parmi les genres qui constituent des sources
de nourriture importante mais qui sont absents de la toiture vegetalisee de Beaulieu, citons (par
ordre d'importance decroissante) Onobrychis, Carduus, Cyrsium, Centaurea, Knautia, Scabiosa,

Allium ou Campanula. Les futurs ensemencements devraient done comporter une proportion
aussi importante que possible de ces genres, dont l'interet depasse largement les deux groupes
faunistiques etudies ici.

Amenagement de sites de nidification

Une part importante de la faune indigene des abeilles sauvages de Suisse est constitute par des

especes terricoles (Amiet & Krebs 2014). Ces especes amenagent des galeries dans le sol ou
dans des parois le plus souvent naturelles afin d'y deposer leurs ceufs. Ce mode de nidification
predomine egalement tres nettement parmi les especes inventorizes ä Beaulieu (tableau 2).
Ces especes ne profitent done pas des nombreux hotels ä insectes mis en place par la ville de

Lausanne ou directement par des initiatives privees ces dernieres annees puisque ceux-ci sont
essentiellement adaptes ä la reproduction des especes xylicoles (Pasche 2013). Les zones de

terre nue favorables ä la nidification des especes d'abeilles sauvages terricoles constituent au-

jourd'hui un facteur limitant le developpement des populations de ces especes. Une solution a

ce deficit pourrait etre la mise en place de casiers de materiaux mineraux relativement meubles

et de differentes granulometries fines adaptes ä la nidification des especes terricoles (figure 5).

La realisation de spirales ä insectes (Coupey etal. 2014) permettrait aussi d'atteindre cet objec-
tif. Sur la toiture de la halle de Beaulieu investiguee, l'epaisseur du substrat actuel et sa

granulomere la rendent peu propice ä la reproduction de telles especes dont les nids sont creuses

au-delä de 10-15 cm de profondeur. Sous reserve que la statique du batiment le permette,
l'introduction de tas de materiaux mineraux naturels divers pourrait combler ä cette lacune.

Une augmentation de la hauteur du substrat presenterait egalement l'avantage de pouvoir
diversifier la composition floristique.

Competition avec I'abeille domestique

Les travaux d'inventaires realises en 2015 ä Beaulieu ont montre que, independamment de la

surface echantillonnee, I'abeille mellifere represente pratiquement toujours plus de la moitie
des individus recenses (tableau 2). Bien que la detectabilite de cette espece soit certainement

plus elevee que celle de la plupart des abeilles sauvages (generalement plus petites), I'abeille
mellifere est tres presente ä Beaulieu et occupe une place considerable au sein de la commu-
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Figure5. Illustration d'un hotel ä insectes adapte aux especes d'abeilles sauvages terricoles (Jardin botanique La

Thomasia, Pont-de-Nant, VD).

naute des pollinisateurs du secteur. Cette espece est souvent mise en avant pour le role quelle
tient dans la pollinisation de nombreuses plantes sauvages et cultivees. La ville de Lausanne

entretient d'ailleurs depuis 2011 quelques ruches urbaines afin de promouvoir 1'abeille melli-
fere. Cependant, une revue recente de la litterature (Pfiffner & Müller 2014) minimise le

role joue par 1'abeille mellifere dans la pollinisation de nos ecosystemes et souligne a l'inverse

celui, souvent jusqu'ici sous-estime, des autres pollinisateurs naturels que sont notamment
les abeilles sauvages. D'autres resultats incitent par ailleurs ä la plus grande prudence quant ä

l'installation de ruches ä abeilles melliferes en raison d'un phenomene de competition entre

cette espece et les abeilles sauvages pour l'acces aux ressources en nectar et pollen (Vereecken
et al. 2015).

Conclusion

Les agglomerations occupent une part croissante du territoire (en Suisse entre 1985 et 2009,
les surfaces d'habitat et d'infrastructure se sont accrues d'un quart (Altwegg 2015)). Dans

ce contexte, la promotion d'une nature urbaine diversifiee apparait done comme un element

constitutif essentiel de toutes les strategies globales de sauvegarde de la biodiversite (cf. par
exemple OFEV 2012). A ce titre, les toitures vegetalisees, dont le potentiel d'amenagement est

considerable, constituent une solution peu onereuse pour proposer une large palette d'habitats
de substitution susceptibles d'abriter une biocenose riche (Obrist et al. 2012). Cette assertion

a ete verifiee par la presente etude menee en 2015 sur la toiture vegetalisee de la halle sud du
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complexe de Beaulieu en ville de Lausanne, celle-ci ayant demontre que les ressources florales

de cette toiture attirent une communaute d'abeilles sauvages diversifiee (34 especes) et en par-
tie menacee de disparition (5 especes).

Les abeilles sauvages sont des especes cle de voüte (Kratochwil 2003) en raison de l'in-
fluence demesuree qu'elles ont sur l'ecosysteme (essentiellement ä travers la pollinisation) en

regard de leur biomasse. Cela signifie egalement que des mesures conservatoires ä leur intention
deploieront indirectement des effets benefiques en mattere de biodiversite bien au-delä de ce

groupe d'especes. Cet element souligne encore un peu plus l'interet des toitures vegetalisees

extensives en tant qu'outils de promotion de la biodiversite dans le milieu bäti. II est done du
devoir des collectivites publiques d'encourager ce type d'amenagements, au minimum ä travers

un Systeme de subventionnement incitatif (cas de Lausanne) ou mieux ä travers un cadre legal

contraignant (cas de Bale).
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